
La 4e édition des SEDIMA’S DAYS vient de s’achever 
et plusieurs constats peuvent en être retenus.
La table ronde qui a suivi la présentation des 
enjeux du monde agricole, en présence de deux 
agriculteurs de générations différentes, a démontré 
que nous continuerons à entretenir des relations 
très étroites avec nos clients, et ce, quelles que 
soient les évolutions technologiques et sociales 
en cours. 
La concentration des réseaux se poursuit depuis 
plus de 10 ans, plus ou moins vite selon les 
constructeurs. Que nous y adhérions ou non, 
ce mouvement n’a pas que des effets négatifs, 
notamment pour ceux qui doivent préparer leur 
succession. Nos entreprises, bien gérées depuis 
des années, ont pris de la valeur et nous avons 
confirmation qu’elles intéressent des investisseurs. 
L’arrivée de ces nouveaux acteurs dans la distri-
bution du machinisme agricole pourrait s’avé-
rer riche d’opportunités pour l’évolution et la 
pérennité de nos structures. C’est aussi un signe 
encourageant pour nos collaborateurs et nos 
futures recrues.
Les cabinets d’avocats présents l’ont très bien 
expliqué, que nous soyons acquéreurs ou cédants 
de nos structures.

L’agriculture doit assurer notre souveraineté 
alimentaire et dans le même temps s’adapter
aux enjeux du réchauffement climatique et 
de l’agroécologie. Cela suppose le recours à 
d’autres technologies et méthodes de travail.  
A l’écoute et proches de nos clients, nous saurons 
les accompagner dans cette 3e révolution, dite 
numérique, qui doit lui permettre de continuer 
à produire tout en réduisant notamment leur 
impact carbone. 

Enfin, l’arrivée de l’intelligence artificielle amène 
à nous poser quelques questions sur son inté-
gration chez nos clients, mais aussi dans nos 
entreprises. Elle peut nous permettre de faire des 
gains de productivité, mais elle ne remplacera 
jamais le contact humain. 

Les échanges que nous avons eus ces deux 
journées le démontrent et j’invite les dirigeants 
qui n’ont pas pu être présents à ce congrès à 
nous rejoindre lors des prochaines éditions.

J’ai accepté d’assurer la présidence pour la fin 
du mandat en cours, pour contribuer à l’année 
de transition qui commence et qui dessinera le 
futur du SEDIMA. C’est l’engagement que nous 
nous sommes fixés, les membres du Bureau et 
l’équipe du SEDIMA.

Alexandre MORTIER
Président du SEDIMA
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Soyons les acteurs  
de notre futur


